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 Pentecôte 

 
Non, les apôtres n’étaient pas plein de vin doux ! (actes 2,13) 

 

Il y a trente et un ans, tout juste, je faisais profession, au monastère de Kerbeneat en 

Bretagne. Pour couronner la joie de ce jour de Pentecôte et mon engagement tout 

neuf, 
 

 
 

la terre de bruyère faisait éclater, dans le parc, les mille fleurs de rhododendrons de 
toutes les couleurs : des roses, des rouges, des blancs, des violets qui chantaient 

avec nous la venue de l’Esprit que Jésus ressuscité avait promis. 
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Pentecôte 
1| Envoie ton Esprit  

 

Ô Seigneur, envoie ton Esprit. Il fera toute chose nouvelle 

 

Mais comment, cela a-t-il pu se faire ? 

Depuis 2 ans, je participais à un groupe de prière. Là, j’avais rencontré le Seigneur. 

Oh, pas d’illumination ! D’une famille catholique pratiquante, ma foi plutôt 

sociologique devenait personnelle : une vraie rencontre avec le Christ. Ma prière 

changeait. Il ne s’agissait plus d’un troc donnant-donnant (du style, une dizaine de 

chapelet si je suis reçue à mon examen ; comme si je mettais une pièce dans un 

distributeur automatique ; avec un peu de chance, je pouvais recevoir ce que je 

demandais). Non, J’apprenais à prier avec les autres : « Seigneur que veux-tu que je 
fasse ? » 

 

 

Et cela sans crainte parce que je découvrais que la volonté de Dieu, c’est ce que 

nous portons au plus profond de 

notre cœur même si nous n’en 

avons pas conscience ; Alors, je 

demandais aussi : « Seigneur, montre 

moi ta volonté sur ma vie ». Bien 

imprudemment, j’ajoutais : « Si tu me 

montres ta volonté, je la ferai » car, 

j’avais déjà expérimenté, pour des 
petites choses, que de faire la 

volonté de Dieu nous rend 

heureux. Je gardais, aussi, cette 

Parole reçue dans mon cœur : 

« Celui qui marche à ma suite ne 

marchera pas dans les ténèbres, il 

aura la lumière de la vie. » Jean 

8,11 

 
Porte de l'église, Prailles 

 
Et voilà qu’en feuilletant distraitement une revue. Je tombe sur un encart de photos 

qui présentait la communauté de Kerbeneat, des moniales bénédictines dont 

j’ignorais l’existence et le lieu. Aussitôt, avec une évidence fulgurante, je compris que 

la réponse du Seigneur était là ! Je regardais de plus près. Comme je les trouvais 

bien ces sœurs… ! Mais très vite je pensais : elles vivent la pauvreté, la chasteté, 

l’obéissance, ce n’était pas mon projet de vie ! « Seigneur, si c’est ta réponse, je ne 

me sens pas concernée » et je refermais la plaquette : affaire classée ! 

  

 

 

  



La Pentecôte 15 mai 2016 - page 3  WWW.BENEDICTINES-NDC.COM/vieconsacree 

 

Pentecôte 
2| Viens, Esprit de discernement 

 

 

Oui, affaire classée, mais pas pour très longtemps. Car cette idée folle revenait avec 

douceur et insistance. Et curieusement, elle me mettait le cœur en joie. « Si tu veux, 

si tu veux… ». Mais, je ne voulais 

pas ! Jusqu’au jour où vaincue par 

l’amour, je déposais les armes, le 

cœur en fête, le visage baigné de 

larmes de joie ; dix huit mois plus 

tard, à 35 ans, je rentrais au 

monastère de Kerbeneat dans le 
Finistère. C’était comme on disait, 

alors : une vocation tardive ! 

 

 

 

 
monastère de Kerbeneat 

 

Pentecôte 
3| Viens, Esprit de force  

 
Apprendre à devenir sœur, à tout partager, à creuser son puits par la lectio divina 

pour que jaillisse l’eau de la Parole, chercher la 

paix, apprivoiser l’humilité, si chère à Saint Benoit 

et nécessaire pour vivre ensemble : les débuts ne 

furent pas faciles mais la certitude d’être à ma 

place, le bonheur d’être aimée du Seigneur, le 

sourire et la charité des sœurs plus anciennes me 

rendaient heureuse. Je voulais suivre le Christ. 

 
Mon nom nouveau de Tiphaine, reçu, avec l’habit 

monastique, signifie Epiphanie. L’Epiphanie et la 

Pentecôte (date de ma profession) nous parlent 

du salut pour tous. A l’Epiphanie, ce sont les 

païens, par la figure des rois-mages, qui viennent 

adorer. A la Pentecôte, l’Eglise s’ouvre à tous les 

hommes. Mon attention et ma prière rejoignent 

souvent ceux qui sont loin de l’Eglise ou qui se 

croient loin de Dieu. Je garde aussi le souci de 

l’unité et de la paix. Lorsque nous prions « tout 

homme peut entrer en nous : le lieu du cœur est 

une salle commune, une auberge d’Emmaüs ». 

Père F. Cassingena-Treverdy  
Icône de Pentecôte (Karen Blampied) 
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Pentecôte 
4| Viens Esprit de consolation  

 

Et voilà qu’après vingt ans de vie monastique, il fallut quitter la Bretagne. Une 

réunion de chapitre à Jérusalem, à laquelle je 

participais, décidait de fermer le monastère de 

Kerbeneat pour que la congrégation puisse continuer 

d’envoyer des sœurs sur le Mont des Oliviers. Il 

s’agissait de soutenir les chrétiens de Terre Sainte. 

 

Me voici donc en 2002 avec quatre autres de mes 

sœurs transplantées en Poitou, au monastère de 

Prailles. Mais curieusement, les choses ne se 

passèrent pas comme prévu. 
Aucune sœur bretonne ne put, alors, rejoindre 

Jérusalem. Ce fut un chemin de désert, de pauvreté 

dans lequel j’ai pu expérimenter qu’au milieu de ces 

épreuves Dieu se donne et se révèle comme un 

soutien indéfectible. « Il faut que Dieu casse nos 

espoirs trop humains pour nous donner son 

espérance à lui ; qu’Israël accepte de ne plus 

imaginer la Terre Promise telle qu’il se 

l’imaginait pour être capable de recevoir la 

terre que Dieu lui donne » disait Mgr. Rouet dans 

une conférence. 

 
 

De la Croix jaillit la vie - Prailles 

  

 

Pentecôte 
5| Viens Esprit de sainteté   

 
Et maintenant ? J’ai appris que Dieu tient toujours ses promesses Je rends grâce pour 

son appel, pour son amour qui ne déçoit pas. Ma présence à la porterie du 

monastère, au magasin, fait que je reçois beaucoup de confidences, de demandes de 

prière. Je suis parfois témoin émerveillé de ce que le Seigneur opère dans les cœurs. 

Nul n’est trop loin pour Dieu ! 
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J’aime beaucoup ce temps entre l’Ascension et la Pentecôte : 

temps plus silencieux au monastère, temps de retraite en union 

avec toute l’Eglise pour attendre la venue de l’Esprit. Et 

dimanche, en renouvelant ma profession monastique, dans la joie 

et l’action de grâce, je signerai de nouveau un chèque en blanc, 

au Seigneur. Qu’il soit béni ! 
 

 

 

Sœur Tiphaine Marie,  

Monastère de l'Annonciation à Prailles (79) 

 
 

 

 

Aller plus loin… 
 

Voici le fruit de l'ESPRIT : Amour, Joie, Paix, Patience, Bonté, 
Bienveillance, Foi, Douceur, Maitrise de soi (Ga 5, 22-23) 
 

Pourquoi l’Esprit de Dieu apparaît comme une colombe ? Il le fait parce qu’il veut, 

mon enfant, te faire éclore. 

Angelus Silésius 

 

Le Saint Esprit repose dans les âmes des justes comme la colombe dans son nid. Il 

couve les bons désirs dans une âme pure comme la colombe couve ses petits. 

Jean Marie Vianney 

 
Un des titres de l’Esprit qui revient dans l’Evangile de Saint Jean est celui de 

Paraclet. Le sens de ce mot possède différentes nuances : défenseur, avocat, 

consolateur… Mais toutes indiquent une action en faveur des croyants. En Lui, c’est 

Jésus lui-même qui continue d’être aux côtés de son Eglise. Jésus l’appelle, « un 

autre » Consolateur. Durant sa vie terrestre, il était lui-même le Consolateur : « 

Venez moi – disait il – vous tous qui peinez sous le poids du fardeau, et moi, je vous 

donnerai le repos » (Mt 11,28). Quand il promet le Consolateur, c’est comme s’il 

disait maintenant « Allez à lui, vous tous qui peinez sous le poids du fardeau, et il 

vous donnera le repos ! » … Le plus important est d’accepter l’invitation du Christ et 

de faire l’expérience de la consolation de l’Esprit Saint. L’arrière plan sur lequel nous 

est présentée l’action du Paraclet est celui de l’affrontement avec le monde. 

Cependant, le monde n’est pas seulement celui qui nous est extérieur : c’est aussi 
celui qui agit à l’intérieur de nous, dans les tendances mauvaises, dans les 

résistances, dans les faiblesses… Avec l’Esprit, nous pouvons vaincre toute tentation 

et transformer la tentation même en victoire. L’Esprit console en faisant résonner 

dans le cœur, les mots que Jésus disait aux siens quand il était avec eux. Aux 

commencements, toute l’Eglise a fait cette expérience de l’Esprit Consolateur :« elle 

s’édifiait, est-il écrit, et marchait dans la crainte du seigneur e, grâce à la consolation 

du Saint esprit, elle s’accroissait » 

 
Le mystère de Pentecôte, Raniero Cantalamessa, p.86-87 
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Celui qui fait les œuvres de Dieu ne doit pas être plus pressé que Dieu lui-même. Il 

doit marcher au même pas que l’Eternel. Celui qui a créé les étoiles ne mesure pas 

les choses à notre aulne. Plus une chose est importante à ses yeux, plus il prend son 

temps pour la réaliser. Il la garde longtemps, près de lui, dans le secret. Puis il la 

prépare, de loin, de très loin par d’humbles commencements. C’est ainsi que Dieu 
se hâte…. Par une nuit comme celle-ci, chaude et brillante, le Seigneur fit, jadis, 

sortir Abraham de sa tente pour lui montrer l’éclat du ciel et lui promettre de 

multiplier sa descendance au-delà du nombre des étoiles. Rien, certes, n’était 

important aux yeux de Dieu comme cette promesse de salut. Rien ne lui tenait tant à 

cœur. Il l’avait conçue dans sa ferveur ; elle était le fruit d’un amour éternel. Et 

cependant, il avait attendu des générations et des générations avant de la 

communiquer à un homme. » « Et quand la promesse fut faite à Abraham, rien n’était 

plus important que sa réalisation. Il y allait du salut des nations et de la gloire du 

Père, et aussi de la joie du Fils qui devait naître, et de celle de l’Esprit dans l’Eglise. 

Dieu, pourtant ne brusqua rien. Il laissa les siècles s’écouler. Il se montra longanime, 

préparant en grande patience le cœur des hommes à l’évènement. Dieu aime les 

lointaines préparations et les lentes germinations, Oui, c’est bien ainsi que Dieu se 
hâte. Et le plus étrange et le plus déroutant pour nous est que, dans ses 

lointaines préparations, Dieu fait entrer ce qu’il y a de plus opposé à ses 

desseins, nos étroitesses et nos fautes. Quand il veut créer quelque chose de 

grand et de saint, un être à son image et à sa ressemblance, il prend de la 

boue. Sans doute parce que la boue est ce qui résiste le moins à son action 

». 

 
Eloi Leclerc, dans Exil et tendresse, p. 99. 


